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Reflexions

ERSCHLOSSEN

Armee de milice -
un heritage, une chance, un defi

plexe, ni culpabilite. L'armee avait sa
mission, eile l'a rempüe. Exprimons
plutöt notre reconnaissance au Tout
Puissant. Exprimons notre reconnaissance

aux aines pour l'effort consenti,
pour l'exemple et l'engagement. C'est
un heritage! La generation de nos pa-
rents et grands-parents a fait enor-
mement pour preserver la libert6 et
l'unite.

Jean Abt

«C'est par nos langues que nous
restons encore chacun nationa-
lement suisses», ecrivait Edmond
Gilliard.
Ainsi, il est bon de pouvoir s'ex-
primer dans sa langue mater-
nelle, pardessus la frontiere lin-
guistique.
Je tiens ä saluer l'initiative de
l'ASMZ qui propose ses colon-
nes ä des articles en langue fran-
caise. II tisse ainsi des Mens, per-
met un behänge, encourage une
meilleure connaissance entre nos
r6gions et nos menlaliUs. II sou-
ligne aussi le röle essentiel d'in-
tegration de l'armee de milice. Je
trouve ä cette demarche une di-
mension civique. Elle depasse le
seul projet d'information. Aussi
faut-il se rejouir de cette initiative

emanant de journaux mili-
taires.

I

Der Kommandant des Feldarmeekorps

1 begrüsst die Gelegenheit, sich
in französischer Sprache an unsere Leser

wenden zu dürfen. Er dankt der
Weltkrieg-Generation für die grossen
Anstrengungen, die Freiheit und
Geschlossenheit unseres Landes
sichergestellt haben.

Er warnt davor, die zurzeit inaktiven,

aber gewaltigen Militärpotentiale
zu unterschätzen. Dabei weist er auf
neue Bedrohungsformen hin, denen
die Armee 95 aber begegnen kann.
Schliesslich unterstreicht er die Bedeutung

der Miliz und betrachtet die Ar-
meereform als eine echte Herausforderung.

G.

¦Jean Abt,
commandant du corps
d'armee de campagne 1,

case postale,
1000 Lausanne 12.

Reconnaissance

En cet ete 1995, on evoque beaueoup
la fin de la deuxieme guerre mondiale et
du service actif d'il y a cinquante ans.
Les nombreux articles, discours et
commentaires, en Suisse, ont accentue
l'autocritique et la eulpabilisation. Re-
cemment, un professeur d'histoire
tournait en ridicule, dans les colonnes
d'un quotidien lausannois, l'organisa-
tion defensive de notre pays entre 39 et
45. «Longtemps», affirmait-il, «on a
fait du reduit national un symbole
miütaire. Mais on peut le dire aujourd'hui,
militairement, il etait inutile.» Quelle
inconscience, de la part d'un homme de
reflexion! II serait certes imprudent
d'exagerer le röle militiare du reduit,
puisqu'il n'a pas subi l'epreuve de
l'agression.

Ces dispositions cependant, dans les
circonstances du moment, ont contri-
bud ä la dissuasion. Imaginez: l'occu-
pation merne partielle de la Suisse au-
rait considerablement ralenti et com-
plique la liberation de l'Europe, en 44 et
45.

Ainsi le röle de cette armee de milice,
puisant courage et determination dans
ses racines populaires, a-t-il ete deter-
minant pour eviter les horreurs de la
guerre. Le nier, c'est denigrer, c'est de-
river.

N'en tirons certes aueune gloire
aujourd'hui. Mais n'6prouvons ni com-

Bouleversements

Tout change! En quelques annees,
c'est un verkable chambardement au-
quel nous assistons, en mauere de secu-
rite - ou d'insecurite - internationale.

De 1989 ä 1995 se sont produits tant
de bouleversement majeurs, que les

consequences n'en finiront pas d'influ-
encer les relations internationales, la vie
entre les peuples.

Certes, les pressions de la guerre
froide n'etaient guere rejouissantes. Les
craintes provoquees par les risques
d'affrontement Est-Ouest ne trouvaient
d'apaisement que dans la theorie de la
dissuasion reeiproque.

Avec l'eclatement de l'URSS et la
dissolution du Pacte de Varsovie, le
contexte strategique s'est profond-
ement modifie. Si le risque d'un grand
affrontement planetaire s'est eloigne, si
les tensions de la guerre froide ne sont
plus d'actualite, on ne s'est pas pour
autant rapproche de la paix. La Situation,

en effet, c'est considerablement
destabilisee, voire meme degradee.

Admettons que c'est normal: com-
ment l'eclatement d'un empire aussi
colossal, miütairement parlant, que
l'empire sovietique, pourrait-il rester
sans consequences strategiques?

Des conflits d'une extreme gravite
sont en cours, menacant de s'etendre.
Pour ce qui concerne directement
l'Europe, le retour de la guerre sur son
continent, dans les Balkans, comme
les risques d'extension dans le Cau-
case, ont valeur d'avertissement.
Attention!

Dissemination et proliferation d'ar-
mements dans les regions ä hauts
risques, durcissement des integrismes, ex-
plosion demographique et problemes
de ressources, developpement des ac-
tivites terroristes... La üste est encore
longue des facteurs d'instabilite, des

risques de conflits.
A l'euphorie de 1989 a succede, il faut

bien l'admettre, la prise de conscience
d'une realite: le phenomene «guerre»
agit en permanence, sur plusieurs
fronts, sous differentes formes et avec
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une intensit6 variable. Et face ä cette
degradation, les organisations
internationales, les instruments de paix, ne
suffisent plus.

Comme on n'avait pas prevu hier
cette succession rapide d'evenements
majeurs, on ne saurait prevoir aujourd-
'hui, avec precision, les evenements ä
venir. Tout laisse supposer cependant
que les turbulences et les affrontements
seront nombreux, qu'ils nous concer-
neront aussi, directement ou indirecte-
ment. Comment? L'histoire nous ens-
eigne qu'ils surviennent sans crier
«gare!». Ce d'autant plus, qu'on ne veut
pas trop y croire.

Menace certes imprecise, mais me-
nace quand meme. On ne saurait, ä ce
sujet, jouer avec les mots, banaliser le
phenomene «guerre». Les capacites ex-
traordinaires des armements modernes,
en distance, en precision, en puissance,
comme les tensions explosives entre des
populations deracinees, desorientees,
ou encore les dramatiques possibilites
des actions terroristes furtives, insaisis-
sables et fulgurantes, fönt partie des
realites d'aujourd'hui.

C'est dans ce contexte que notre
armee de milice entreprend sa vaste
rdforme 95. Une maniere de rester vigi-
lants et confiants!

Serrons les rangs

Armee populaire par excellence,
notre armee de milice fait l'objet d'un
debat permanent. C'est une chance.

Formee de citoyens-soldats, eile est
constituee, animee et contrölee par la
population qu'elle est appelee ä defen-
dre ou secourir cas echeant. Elle est
soutenue, vivifiee et enrichie par les
«institutions de milice» que sont les so-
cietes militaires, groupes de reflexion et
de diffusion. C'est considerable.

Le fonctionnement, d'autre part, des
instances politiques et administratives,
doit donner ä cette verification permanente

un Supplement de credibilitö. II
est par consequent errone d'affirmer
qu'en Suisse, 1'armee serait un sujet
tabou. La transparence fait partie du
Systeme, naturellement, comme les
debats et votations de ces dernieres
annees l'ont remarquablement illustre et
demontre. Les recentes decisions po-
pulaires ont ainsi confirme la volonte
du souverain de maintenir l'armee de
milice, bien equipee et bien inst mite.

Pour autant, le debat n'est pas clos.
La reforme «armee 95» a donne l'occa-
sion d'une profonde reflexion, d'une
consultation. Avant meme l'accepta-
tion definitive de cette reforme, un
groupe d'experts a propose, en echange,

le modele d'une armee de profession-
nels.

La discussion n'a pas dure devant le
prix exagere d'un -tel Systeme et son
manque d'adequation surtout avec les
besoins, l'experience et la tradition
suisses. C'est possible de changer, mais
ä condition de trouver mieux!

«Vordre ou le desordre de-
pendent de VOrganisation, le

courage ou la lachete des

circonstances, laforce ou la
faiblesse des dispositions.»
Sun Tzu: «L'art de la guerre»

Par ailleurs, l'attachement ä l'armee
de milice est nettement apparu, dans les
recentes consultations. Cela n'est pas
etonnant, des lors qu'il s'agit d'une
armee defensive avant tout, dont l'objec-
tif est bien la protection de la vie, de la
dignite, de l'espace vital et de la liberte.

II est cependant indispensable que
cet instrument de defense garde un ni-
veau elevd de capacite et de credibilite.
Or la diminution du temps d'instruc-
tion lide ä la reforme 95 represente dejä
une difficulte majeure. On doit en tenir
compte.

Une nouvelle reduction des budgets
risquerait de remettre tout en question.
Au plan financier, les economies con-
siderables realisees ces dernieres annees

par le Departement militaire federal
nous ont conduits ä un «niveau
plancher», endessous duquel la realisation
de la reforme 95 serait serieusement
compromise. Les dividendes de la paix,
ici, sont dejä payes. Reduire l'effort re-
viendrait, ä terme, ä reduire la securite.
Grave responsabilite.

Nouveau defi

La reforme 95 est considerablement
ä plus d'un titre: par son ampleur, ses
effets sur l'Instmction, par la pression
du temps et les importantes restrictions
budgetaires.

Cependant, cette etonnante capacite
qu'a l'armee de miüce de reorganiser et
reformer en profondeur merite d'etre
soulignee. Elle temoigne de la sante et
de la vigueur de toute l'institution.

II faut s'en rejouir et reconnaitre
aussi que nous avons la chance de pou-
voir l'entreprendre dans un pays en
paix, ä partir d'une Organisation saine
et solide. Et puis, reconnaissons d'autre
part qu'il est plus facile, politiquement
et psychologiquement, de reorganiser
dans le sens d'une diminution des ef-
forts, que dans le sens contraire.

A la fois chance et defi, cette opport-
unite d'une reelle mise ä jour et d'un
nouveau dynamisme, en matiere de
conduite et d'instruction surtout, doit
etre saisie et developpee.

C'est avant tout un defi pour les cad-
res. C'est une chance aussi pour les
nouvelles generations, qui investissent
ainsi pour la liberte et la paix du futur.

La demarche n'est pas egoiste, car la
capacite de notre armee de miüce est
aussi une reelle valeur ajoutee, une
contribution ä la securite europeenne.
N'ayons pas peur de le dire.

Une condition essentielle

Pensons ä la qualite du commande-
ment. Son röle est essentiel, dans l'en-
treprise civile comme dans l'action
militaire. Or les cadres en assument sou-
vent la double experience, condition
favorable qu'il s'agit d'encourager, en
recherchant toujours un niveau d'ex-
cellence.

Profitant aux activites civiles et
militaires, l'effort repond ä la double
exigence de capacite et de credibiütd.
C'est simple et c'est beaucoup.

Conclusion

Armee de milice, heritage, chance et
defi, c'est peut-etre une contribution au
bonheur du pays, dans le sens oü l'en-
tendait le sage lorsqu'il affirmait que
«le secret du bonheur c'est la liberte, et
le secret de la liberte c'est le courage». ¦

Fallschirmsport:
Silbermedaille für Schweiz

Zum 17. Mal wurde dieses Jahr der
internationale Zielwettkampf im Fall-
schirmspringen in Verona (I) durchgeführt.

An diesem Wettkampf nahmen
28 militärische und zivile
Spitzenmannschaften teil.

Die Schweiz wurde durch das Team
CISM-Svizzera mit Hptm Hansjörg
Baumann, Oblt Urs Pfister, Gfr Michel
Renevey, Sdt Christian Frei und Sdt
Daniel Zanetti vertreten. Dieses Team

gewann 1992 in Österreich bereits die
Bronzemedaille an der zivilen
Weltmeisterschaft.

Mit einer sehr konstanten und
ausgeglichenen Leistung erreichte das
Schweizer Team den hervorragenden
zweiten Schlussrang und müsste sich
nur gerade vom amtierenden italienischen

Weltmeister (Scuola Carabinieri)
geschlagen geben. Platz drei ging an
Dänemark.
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